
98 LES SOIRUES CANADIENNES.

hou ! hou I lugubres d'un hibou, perché dans le
voisinage, formaient le concert de cette nuit.

Oh ! La forêt i c'est bien là le domaine des
esprits qu'ont évoqués les poites. Ce n'est pas sans
raison que l'imagination populaire a placé, dans
les mystérieux détours du dédale qu'elle forme, le

séjour favori des fées, des lutins, des sylphes, des
gobelins, des gnomes et de tous ces génies fantastiques,
dont les histoires nous fascinent, nous épouvantent et
noas charment tour à tour.

Laissons raisonner " les esprits forts qui ne sont que
des fous " et, croyant ce qu'il faut croire de ces
choses qui ont du vrai, jouissons en à tout cas comme
de conceptions poëtiques qui touchent au côté

mystérieux de notre être.

O iorêt ! patrie des génies, théâtre à grands décors
des enchantements et des sortiléges ! Comme je
t'admirais alors, et comme je me plakais à te peupler
des ces fantômes riants ou terribles, enfants de P'imagi-
nation des peuples!

Et, quand je me reporte vers ces moments de


